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Résumé: Nos résultats antérieurs montrent que les Botryticides augmentent la fréquence 
d'apparition des souches du genre Cladosporium dont la synthèse de la laccase est plus impor­
tante que chez les souches de Botrytis cinerea. 

En 1988, nous avons observé la présence de moisissures sur des baies de quatre cépages: 
le Traminer, le Sirmium, le Riesling et le Neoplanta. A l'exception du Traminer, nous constatons 
que 40 à 50 p. cent de la population totale des moisissures appartient à l'espèce Botrytis. Le Cla­
dosporium est présent dans 10 à 13 p. cent des cas; ce qui montre malgré son cosmopolitisme, 
sa faible capacité biologique à se développer en présence de Botrytis cinerea. Inaperçue aupa­
ravant, l'Aternaria est actuellement présent dans 20 à 25 p. cent des cas. La fréquence de certai­
nes espèces du groupe Deuteromycotine est également plus forte. L'observation systématique 
de la présence de populations dominantes de moisissures devrait permettre de limiter l'utilisation 
de produits chimiques favorables au développement de souches résistantes. Ces produits 
n'offrent pas de protection, mais par contre augmentent la pollution du milieu naturel. 

INTRODUCTION 

, Il est aujourd'hui manifeste que la destruction rapide de l'équilibre biologique est 
due à une action anthropogène. Les produits chimiques, connus sous la dénomination 
générale de pesticides et utilisés de façon intense au cours de ces dernières décen­
nies en agriculture en vue d'une production plus sûre et plus économique, y contri­
buent amplement. Le nombre et la quantité de ce type de produits augmentent sans 
cesse, et il est difficile de déterminer pour beaucoup d'entre eux les conséquences 
secondaires de leur application; c'est-à-dire leur influence sur la santé humaine, leur 
action sur les microorganismes de fermentation et les rapports de ces populations 
dans le milieu naturel. 

Les pesticides, produits artificiels apparus dans la nature à un certain moment, ont 
interrompu l'évolution normale du cycle de la matière. Beaucoup de ces produits ne 
sont pas des substrats pour microorganismes; ils ne sont alors pas métabolisés, et 
s'accumulent en polluant le milieu naturel. Il faut mentionner que de nombreux pestici­
des se dégradent sous l'action de conditions physiques du milieu, mais que les sous­
produits de leur décomposition sont souvent plus toxiques que les produits eux­
mêmes ou que les porteurs de substances actives deviennent plus toxiques dans le 
processus de dégradation (SANIN et GRAPOV, 1985; ISCENKO et NEGARE, 1984). 
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